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VIN DE MESSE
, CERTIFICAT

Archevêché de Québec, 1er août 191t. 
April m’être assuré que la fabrication du pin de messe dit 

de Saint-Na’aire, vendu par la maison A. Toussaint & Cik, se 
fait toujo sous la surveillance immédiate d’un prêtre compétent, 
je n’hésite pas, sur le rapport de ce dernier, à renouveler iappro­
bation qu * fai déjà donnée à ce vin litv.giqae dans ma circulaire 
du 1er mars 1897. x

t L.-N. Cardinal Begin Arch, de Québec.
Extrait de la circulaire du 1er mars 1897.
« Les vins importés, même avec les meilleures recommanda­

tions, ne nous mettront jamais à Vabri de toute inquiétude.
a ... Messieurs A. Toussaint & Cie ont établi à Québec 

sim fabrique spéciale de vin de messe. Comme témoignage de 
aie satisfaction et pour assurer le succès d"une entreprise si impor­
tante pour le clergé, j’ai chargé un de mes prêtres ae surveiller la 
fabrication des vins liturgiques de cette maison ; sur le rapport 
tris favorable de cet écclésiastiqne, je n hésite pas à le recomman­
der de nouveau à messieurs les curés du diocèse.

« Si nous arrivons à fabriquer au pays tout notre vin de 
messe, ce sera un grand soulagement pour tous les prêtres.»

CÀSAVANT FRERES
.. T ACTIVES D'OROVIS...

Saint-Hyacinthe, Qué.
« delà de Me orguee ont 'su une Ire là»» per eel 
■deiëon. dent M à « elerton. UTJà I «Jertorm. I 
tleterW», ete....

Le» pie» neuiuble wet Mlle» de 
ràfdae Selet-Poel, Toreete. (Le pie» greed»» de Ceeede 
L nirmlU de Toreete.

t'Spù» de Selet-Nee-deJdie», Maladeeeeee 
•«ig* Notre-Dm», MeotrteL L'îflbe Balet-Jeee-Beptbte, lieetidel.

•Xerier, Mew-Tert.



A MM. Les Curés
VOUS AVEZ BESOIN DE...

$10,000 
$25,000 

$50,000 
$100,000 ?

Pour votre église, votre presbytère, 
votre école?

Adressez-vous à nous, nous pouvons vous obtenir ces sommes 
à d’excellentes conditions.

Nous payons comptant et préparons les procédures nécessaires

Versailles, Vidricaire, Boulais, liée.
MONTRÉAL

Représentants
HAMEL & MacKA^T, Notaires

198, rue St-Jean, QUÉBEC. Tél. 4466
Remplissez et adressez-nous la formule suivante :

à le 191

MM. Hamel & MacKay, notaires,
Québec.

Messieurs,
* Veuillez done m’adresser, sans obligations de ma

part, Us conditions pour un emprunt de $.................................. dont
, , (fabrique de

a besom lay . . ,\c. scolaire de................. ....................... .............._...... .
Signature................. .................................... ...................
Adresse....... ............................. .............. ............ ...... .



Toux, Rhumes, Bronchites, Grippe, disparaissent 
rapidement après quelques doses de

=TAROLf
le epédflque à base de Goudron, d Huile de Foie de Morue et eotree 

médicaments efficaces, le meilleur remède connu contre toutes 
les affections des voles respiratoires.

Ea Vente Partent. DH. ED. MORIN * CIE, Limitée. Qeébee, Canada.

Si vous êtes Fatigués, Surmenés, Epuisés, Neu­
rasthéniques, vous trouverez dans

“BROMA”
“ Tonique pour les nerfs ”

le reconstituant par excellence de l’organisme 
en détresse. Il répare les pertes, tonifie et régé­
nère le système nerveux.
En vente partout.—Dr Ed. Morin A Cie., Limitée, Québec, Can.

Anémiques, Poitrinaires, Convalescents, le reconstitu­
ant qu’il vous faut, c’est le

=VÎN MORIN:
CRÉSO-PHATES

incomparable pour tonifier les poumons, enrichir le sang, 
suralimenter les nerfs ït renforcir tout l’organisme.

■a Verne Partout. DR. ED. MORIN * CHS, U mitée, Haébee, Caaada.



CI1KQI8 IT VINS DI MESSE

ÜJUSOII J.-B.LASNI^EilPÈWE

La mmiton J.-B. Latnier pire est autorisée par Monseigneur 
l'Archevêque de Québec à vendre du vin de messe et des eierges 
pour toutes fins liturgiques.

OTUtOT, MMini ST SÜB1AO TktaMH
SUE ST-OEORoES, LÉVIS. wJEïm

■mm : se reAMm TSMpS—« «SS 
SWIsii; 1S, n» Ste-JalU

CHARLES GAGNON
AGENT ET COURTIER 

D’ASSURANCES
PEU, VIE, ACCIDENTS, 

MARINE, Etc.

J.-E. LIVERNOIS
IMPORTATEURS BM OROS

Produits C hi arques, Remèdes
Brevetés, Parfums, Etc., Etc.
RUE ST-JEAN, - QUÉBEC.

OA*ADA.

MATTE A MATTE
COMPTABLES

Vériflcatlon (Audition) — In- 
rentslre — Préparation de bilan — 
ridéj-commis—Administration de 
biens de succession — Perception 
— Compromis entre Débiteurs et 
Créanciers — Liquidation de fail­
lite.

88, rue St-Pierre, 
QUEBEC, %

DOC
POUR CONVENIR A TOUTES LES BOURSES

Nous rendons 1# CHARBON DUR su sec de 100Jb#
Et le CHARBON de BOIS " CASTOR ” su mlnot 

PRIX CONVENABLES.
CHARCOAL SVPPLY Co. or QUEBEC, LIMITED.

Département de Québec.
LEO OAUDRT, 

Gérant.
•S, rue St-Rooh. Téléphone :

boooooooc JC- - s. DOC
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LA BANQUE NATIONALE
UftOI SOCIAL ! QUÉBEC.

OapMal parti Deux mUlle

Ce* oonrun D'é-
lArnmna sent mb à 
b dl» position de pu­
blie peur (iTeriier le 
ptmtique de l'ieenemle 
demi teutee lee cfeeeee 
de le société.

Neus invitee' *s cul­
tivateur» et lee i jvriers 
S eeu» renfler un pre­
mier dépét D'TTW DOL- 
LâB; ce dép6t leur don­
ner* droit à un coffret 
qui rester» leur pro­
priété jusqu'à ce qu’il» 
le rendent en ben «Ut 
à le Banque; celle-ci 
elere leur remboursera 
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lee viens }eure eu en­
core peur l'avenir de* 
celante.

N en» eerens beureui 
de fourni? toc» lee 
«■saignements voulus 
concernent ce FOU- 
VEAU inrflm o fl-
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MANDATS D’ARGENT DE LA BANQUE NATIONALE
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28, rue

JOS.-P. OUELL
ARCHITECTE

DIPLÔMÉ I "A. A.I ------------

ÏVAL.UATEUR
--------------- MÉMBB1D1LT » 10

SPÉOLUJTt : ÉDIFICES RELIGIEUX

Ste-Famille, QUEBEC Téléphone

COMPAGNIE CHINIG
QUEBEC

ancibnns maison méthot fondés bn îaoe

MARCHANDS QUINCAILLIERS SM
FOURNI98BUR8 ORDINAIRES

CLERGE DES FABRIQUES,
DES INSTITUTIONS RELIGIEUSES

ET DES MAISONS D'EDUCATION
ION MARCHÉ SXOSPTIONNSL ON SSU1 PRIX

GARAND & THIBAULT, D01SUKS. 
ARGIKTIUK8 

>| «t NIOKLKURS
808), rue Saint-Joseph, QUEBEC Tél. 4448.
AtUler pour le placage de l’or, de l’argent, du niekel, du cuivre.—Oxydege 

— Vieille» argenterie» remise» à neuf. — Couchettes en cuivre 
et vieux lustre» nettoyée et vernis.—Argenterie» de voiture».

Aussi : Réparation de vases sacrés et de brense» d'églises, 
flfciilltli : OUVRAGE GARANTI. Une visite net wUielMe
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Dimanche, Il mars. — II de caiême, lil.
Lundi, 1T. — S. Patbics, év. et conf. dbi. maj.
Mardi, 1S. — 8. Ctiilli de Jébusalbe, év. conf. et doct.
Mereredl, 11, — 8. Joeara, époui de la B. V. M. 1 d.
Jeudi, 10. — De la fine.
Vendredi, 11. — 8. Benoît abbé, itl. maj.
Samedi, 11. — De la fini, .«mveriaire de l'élection de Soe Bmieeace comme Arcbevâque. 
Dimanche, 11, — ’II du carême, 1 cl.

QUARAN TE-HEURES *

18 mais. Collège de Lauson. — 18, Séminaire de Québec. — 19k S. Joseph, 
(Lauson). — 20, St-Cyrille. — 22, Couvent de St-MicheL



PARTIE OFFICIELLE

PBtolCATIOM SACRÉ*

Parmi les règles pour la prédication sacrée édictées par la
S. Congrégation Consistoriale, le 28 juin 1917, il en est deux que 
Son Éminence croit devoir rappeler à ses prêtres, à savoir :

“ 20. Que les sujets de sermons soient essentiellement des 
sujets sacrés (Cod. can. 1347). Si l’orateur veut traiter des 
sujets qui ne sont pas strictement sacrés, bien que Convenables 
à la maison de Dieu, il devra en demander et en obtenir la faculté 
de l’Ordinaire du lieu ; et l’Ordinaire n’accordera jamais cette 
faculté qu’après mûre considération et seulement après en avoir 
reconnu la nécessité. Quant aux affaires politiques, qu’il soit 
interdit à tous les prédicateurs complètement et absolument d’en 
parler dans les églises.

“ 21. Qu’il ne soit permis à personne de prononcer des 
éloges funèbres sinon du consentement préalable et explicite de 
l’Ordinaire : celui-ci, avant de donner son consentement, pourra 
exiger que le manuscrit lui soit communiqué.”

" I! DEOIT VAROISSIAL ”

Son Eminence est heureuse de signaler à l’attention de ses 
prêtres l’apparition d’un ouvrage qui leur sera d'une grande utilité: 
Le Droit paroissial de la province de Québec, par M. Jean-François 
Poulint, avocat, et autorise bien volontiers les fabriques à se le 
procurer.

rmitEAIBl DE LA VISITE PASTORALE DE IMS

1. —Pintendre....... ........................................... jeudi 15 mai
2. —Saint-David.................. ........................... vendredi 16 “
3. —Sa .ni-Romuald......................................... samedi 17 “
4. —Saint- Jean-Chry sostome.......................... lundi 19
5 .-Notre-Dame de Charny.......................... mardi 20, ”
6. —Breakeyville.............................................jeudi 22
7. —Saint-Lambert......................................... vendredi 23 “
8. —Saint-Étienne................1................., ....samedi 24
9. —Mission du T. S. Rédempteur................. dimanche 25 “

10. —Saint-Nicolas.......................................... lundi ... 26
11. —Saint-Antoine de Tilly...........................mardi 27
12. —Saint-Apollinaire............. .................,... mercredi 28
13. —Notre-Dame d’Issôudun................... ...vendredi 30 “
14. —Sainte-Croix...........................................samedi 31
15. —Saint-Edouard........................................lundi 2 juin
16. —Saint-Louis de Lotbinière...................... mererei i 4 “
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17. —Sainte-Emmélie . ....... ............................vendredi 6 “
18. —Saint-Jean Deschaillons......................... samedi 7 “
19. —Saint-Jacques de Parisville..................... lundi 9 “
20. —Sainte-Philomène.....................................mardi 10 “
21. —Notre-Dame de Lourdes.........................mercredi 11 “
22. —Sainte-Anastasie de Lyster.....................jeudi 12 “
23. —Sainte-Julie.............................................. vendredi 13 “
24. —Saint-Calixte............................................samedi 14 “
25. —Sainte-Sophie......................................... lundi 16 “
26. —Saint-Ferdinand...................................... mardi 17
27. —Saint-Pierre-Baptiste.............................. mercredi 18 “
28. —Inverness.................................................jeudi 19
29. —Saint-Jacques de Leeds...........................vendredi 20
30. —Sainte-Agathe.......................................... samedi 21 “
31. —Saint-Octave de Dosquet...................... lundi 23 “
32. —Saint-Flavien.................................. .mardi 24 “

Retour à Québec pour la fête du Sacré-
Cœur........................................... .. .jeudi 26

83.— Saint-Agapit.. .........................................lundi 30
34. — Saint-Gilles.............................................mardi 1 juillet
35. — Saint-Narcisse........................................ mercredi 2
36. — Saint-Patrice..........................................jeudi 3 “
37. —Saint-Sylvestre.....................................  vendredi 4 “
38. — Saint-Elzéar.............................................samedi 5 “
39. — Saint-Séverin........................................... lundi 7
40. — Saint-Frédéric........................................mardi 8
41. — Saint-Jules.................. ............................ mercredi 9 “
42. — Sacré-Cœur de Jésus..............................jeudi 10

Retour à Québec...................................... samedi 12
43. — Coleraine................................................ vendredi 5 sept.
44. — Lac-Noir.................................................. samedi 6 ‘
45. — Saint-Adrien......................... ................lundi 8
46. — Saint-Maurice de Thetford.................... mardi. 9 “
47. — Saint-Alphonse de Thetford.................jeudi. 11 “
48. — Robertsonville.........................................samedi 13
49. — Saint-Cœur de Marie............................. lundi 15
50. — Saint-Antoine de Pontbriand...............mardi 16 “
51. — Saint-Pierre de Broughton....................mercredi 17 “
62.— L'Enfant-Jésus........................................ vendredi 19 “
53. — Sainte-Marie......................................... samedi 20
54. — Saint-Maxime............................. .......... lundi 22
55. — Saint-Bernard.....................................mardi 23
56. — Saint-Isidore...........................................mercredi 24 “

Retour à Québec........................ ...vendredi 26



PARTIE NON OFFICIELLE

CAPglRI» DI LA muai

L’ŒUVRE DE LA RECONSTRUCTION

III.— La colonne de la vérité

Ecclesia Dei tritri, columna et firmamentum veritatis, disait saint 
Paul à son disciple Timothée. Nous avons tenu à faire de cette 
admirable parole de l’Apôtre le titre de ces modestes pages sur 
l’Église du Dieu vivant, parce qu’elle doit constituer l’article 
fondamental de tout programme sérieux de restauration sociale. 
Rien ne peut s’établir de durable, en effet, hors de la vérité. Et 
c’est dans la vérité seulement que l’homme peut trouver la liberté : 
veritas liberabit vos, a dit saint Jean. Mais où trouver la vérité ? 
demandent les sceptiques. Qu’ils lisent donc avec humilité et 
sincérité les versets 11 et 14 de l’Épitre aux Êphésiens : Dieu nous 
a donné des apôtres, des prophètes, res évangélistes, des pasteurs et 
des docteurs, afin que nous ne soyons pâs comme des enfants flot­
tants et emportés à tout vent de doctrine par la malice et l’habileté 
des hommes qui sèment l’erreur autour de nous.

Mais comment reconnaître ces vrais pasteurs et ces vrais 
docteurs au milieu de toute cette masse de réformateurs qui 
s’annoncent, aujourd’hui, comme les sauveurs de l’humanité ? 
Rien de plus facile pour l’homme qui cherche sincèrement la 
vérité. Jésus-Christ a prouvé incontestablement à l’humanité 
qu’il était Dieu et nous a enseigné par ses pafoles, dont l’authen­
ticité n’a jamais pu être mise sérieusement en doute depuis vingt 
siècles, qu’il a fondé sur un roc inébranlable une institution ensei­
gnante qui doit prêcher l’Évangile de vérité à toute créature, 
jusqu’à la consommation des siècles. Quel est donc ce roc iné­

branlable sur lequel doit reposer tout l’édifice de la vérité divine P 
Pierre, tu es Pierre, et sur cette pierre je bâtirai mon Eglise, et les 
portes de l’enfer ne prévaudront pas contre elle, lisons-nous dans 
saint Matthieu. Et Jésus-Christ dit ensuite à Pierre et à ses 
collègues dans l’assemblée des docteurs : Je serai avec vous jusqu’à 
la consommation des siècles. Donc, cette assemblée de docteurs
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qui repose sur Pierre doit durer jusqu’à la consommation des 
siècles et enseigner perpétuellement aux hommes toutes les vérités 
du salut, Sans crainte d’erreur. “ Ne vous y trompez pas, disait 
Lacordaire à ses auditeurs de Notre-Dame, il n’y a qu’une ques­
tion au monde depuis six mille ans, celle de savoir si la vérité 
chrétienne y sera vaincue ou victorieuse ; elle y a été vaincue 
jusqu’à Jésus-Christ, elle y est victorieuse depuis Jésus-Christ, 
et victorieuse par l’Église catholique, assise sur la pierre qu’a 
posée Jésus-Christ.”

La Pentecôte a fait l’Église ce qu’elle est, le plus grand miracle 
permanent de Jésus-Christ, avec l’Eucharistie. Écoutez Pierre, 
le peureux et le traître du soir de la condamnation de son Maître, 
parler aux Juifs de toutes les provinces dans une langue qu’ils 
comprennent tous, malgré leurs multiples dialectes, à sa sortie 
du Cénacle : “ Enfants d’Israël, écoutez ces paroles : Jésus de 
Nazareth, un homme à la mission duquel Dieu, sous vos propres 
yeux, & rendu témoignage, en lui donnant de faire parmi vous 
des œuvres puissantes, prodigieuses et significatives,— vous le 
savez aussi bien que moi,— vous a été livré par un dessein tout 
particulier de Dieu et un décret de sa prescience. Et vous, l’atta­
chant au gibet, par la main de ceux qui ne reconnaissent pas sa 
Loi, vous l’avez tué. Celui que vous avez tué, Dieu l’a ressuscité 
en brisant les liens de la mort, où il ne pouvait demeurer retenu.” 
Et tous les Pierre, et l’Église toute entière après eux, depuis le 
premier Pape jusqu’à Benoît XV, ont répété, depuis deux mille 
ans : Jésus-Christ est Dieu ; il est ressuscité d’entre les morts et 
il ne meurt plus.

Que la sainte Église de Dieu est belle dans son unité et son 
infaillibilité doctrnales ! A tous les siècles de sa vie miraculeuse, 
l’Église a subi la contradiction. Des ennemis, parfois féroces, 
l’ont attaquée, tour à tour, dans son enseignement, dans sa vie 
spirituelle, dans sa discipline, dans son chef, dans ses évéques. 
Des Césars se sont vantés de l’anéantir sous le poids de lei rs 
armes ou de leurs lois ; des écrivains ont prétendu pouvoir la 
convaincre d’imposture devant l’histoire ; quelques-uns mêmes 
de ses fils les plus chers, et qui parfois avaient reçu d’elle Ponction 
sainte des pasteurs, comme ces patriarches schismatiques de 
Constantinople, se sont levés contre leur Mère et ont voulu l’écra-
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ser sous leur orgueil de révoltés ; des nations entières, qui lui 
devaient leur civilisation, ont abjuré sa foi et ont tenté de la 
détruire en marchant contre elle avec leurs puissantes armées ; 
enfin, en ces derniers siècles, une science menteuse et superbe a 
proclamé la fin des dogmes et la mort de V Église.

Et l’Église vit, plus belle, plus bienfaisante, plus catholique, 
c'est-à-dire plus universelle que jamais. Appuyée, comme au 
commencement, “ sur la chaire et sur l’autel ”, elle continue à 
puiser inaltérablement “ dans la double participation au Verbe 
de Dieu, distribué par la parole ou donné dans la communion,” 
cette vitalité merveilleuse qui reste le miracle de tous les temps. 
Malgré tous les blasphèmes et .toutes les persécutions, la Croix de 
son Maître et Fondateur est plus en honneur qu’elle ne l’a jamais 
été : de gibet infâme qu’elle était avant la mort du Sauveur, elle 
est devenue, par cette mort même, un signe de grandeur et de 
gloire ; des hommes de gouvernement, qui affectent de ne pas 
croire à la mort ni à la résurrection de Jésus-Christ, sont fiers de la 
porter sur leur poitrine comme la plus haute marque d’honneur, 
sans penser même que leur vanité satisfaite témoigne contre leur 
incrédulité, puisque toute la suprême noblesse de la Croix lui 
vient d’avoir porté Jésus-Christ. Au milieu de la tempête révolu­
tionnaire qui menace de s’étendre de plus en plus sur le monde, les 
peuples sont obligés de se tourner vers l’Église pour lui demander 
le secret le la paix sociale, qui est la vérité.

Aimons-la donc de plus en plus et aervons-la de mieux en 
mieux, cette sainte Église de Jésus-Christ, nous qui avons eu le 
bonheur d’y entrer en naissant. Appliquons-nous à être tou­
jours ses enfants les plus dévoués et les plus dociles. Et, dans 
la ferveur de notre amour filial et de notre foi, disons-lui avec 
Bossuet : “ Sainte Église romaine, mère des Églises et mère de 
tous les fidèles, Église choisie de Dieu pour unir ses enfants dans 
la même foi et dans la même charité, nous tiendrons toujours à 
ton unité par le fond de nos er trailles. Si je t’oublie, Eglise 
Romaine, puissè-je m’oublier moi-mime I que ma langue te sèche 
et demeure immobile dans ma bouche, si tu n’es pas toujours la 
première dans mon souvenir, si je ne te mets pas au commencement 
de tous mes cantiques de réjouissance I ”

Antonio Huot, pire.



MISE AU POINT

Un ami de notre revue vient de nous signaler l’exploitation 
un peu audacieuse cpi’a faite récemment un journal hebdomadaire 
de Montréal, que nous ne lisons pas, d’un article publié par nous, 
ici même, le 30 janvier, sur le vote de la prohibition par la majorité 
des Législatures américaines.

Le journal en question, prenant occasion ri un paragraphe 
de notre article, qui en comptait neuf, et sans dire u seul mot des 
huit autres paragraphes qui notaient, avec satisfac' m et espoir, ce 
“ triomphe inouï de la prohibition ” (c’était le titre même de 
notre article) et “ la portée immense de cette victoire prohibition- 
niste ”, tire audacieusement de ce paragraphe, ainsi isolé, un 
bout de phrase dont il fait le titre de son article : “ Remède pire 
que le mal ”, et cherche, ensuite, tout le long de cet article, à 
soulever ses lecteurs contre la mise en vigueur de la loi de pro­
hibition provinciale, qui doit s’effectuer le 1er mai prochain, en 
brandissant devant son public comme un gourdin notre pauvre 
“ membre ” amputé, qui n’en peut mais.

Ôr, si nos lecteurs s’en souviennent bien, ces mots “ le remède 
serait infiniment pire que le mal ”, dans notre article du 30 janvier, 
s’appliquaient exclusivement, et sans équivoque honnêtement 
possible,— dans un paragraphe tout spécial (le seul qu’ait cité 
le journal en question),— à Vhypothèse de la célébration de la mette 
pouvant être rendue impottible aux Etate-Unit par une application 
tectaire de l'amendement prohibitif de la Conttitution américaine, 
danger rendu probable par ce fait que les États-Unis, disions- 
nous, sont “ un pays où l’immense majorité est protestante 
Comment le journal hebdomadaire de Montréal a-t-il pu, après 
cela, en bonne conscience, prétendre s’inspirer justement de cet 
article de la “Semaine Religieute de Québec même”,—“revue qui 
fait autorité ”, dit-il probablement pour la première fois de sa 
vie, — et en faire une arme contre l’application prochaine d’une 
loi de prohibition votée par le parlement de la province de Québec, 
où l’immente majorité ett catholique, cela nous paraît d’une force 
peu commune et d’une honnêteté moins qu’ordinaire.

Au moins, pour être un peu dans l’ordre, le collaborateur 
du journal en question, curait dû citer la conclusion de notre 
article du 30 janvier, qui se lisait ainsi : “ Mais nous avons
confiance que, malgré le bon nombre de sectaires anticatholiques
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que compte VAnti-Saloon League aux États-Unis, le bon sens 
et l’esprit d’équité des législateurs américains sauront garantir 
à la religion catholique, dans l’exercice de son culte, la liberté qui 
lui est absolument nécessaire et qui ne lui a jamais été disputée 
par le Congrès des États-Unis.”

A. H.

LITURGIE ET DISCIPLINE
CÉLÉBRATION ACCIDENTBLLK DR LA MISSE EN DEHORS DU UEO SAINT

Q. —Je suis aumônier d’un hôpital pour les vieillavds invalides. 
Il y a une salle-infirmerie où se trouvent les p.us impotents, plu­
sieurs confinés dans leur lit et ne pouvant par conséquent se rendre 
à la chapelle. Les religieuses me demandent s’il ne serait pas 
possible d’obtenir de l’Évêque la permissifi de faire dire la 
messe dans cette salle-infirmerie, tous les di ^anches et jours de 
fête d’obligation, ainsi quo les premiers vendredis du mois. 
Après avoir jeté un coup d'œil sur le nouveau Code de Droit cano­
nique, j’hésite à faire cette demande, telle du moins qu’èlle est 
formulée, parce que je suis convaincu qu’on n’y voudra pas faire 
droit.— Qu’en pense la Semaine Religieuse ?

R. — Voici la partie du canon 822 du Code de Droit canonique, 
cjui a trait à la question dont il s’agit ici : “ Loci Ordinarius... 
Ixcentiam celebrandi extra ecclesiam et o'atorium super petram sa- 
cram et decenti loco, nunquam autem in cubiculo, concedere potest 
justa tantum ac rationabili de causa, in aliquo extraordinario ce. tu 
et per modum actus."

Donc l’Évêque va exiger, à part la cause juste et raisonnable 
(qui semble bien exister dans votre cas) : 1° Que la messe se 
célèbre dans une pièce voisine de votre salle commune (nunquam 
autem in cubiculo) ; 2° Que la messe ne soit célébrée qu’acciden- 
tellement et dans des cas extraordinaires (tn aliquo extraordinario 
casu et per modum actus).

La première de ces conditions est assez facile à remplir, puis­
que les malades pourront suivre queloue peu les prières de la 
messe qui se célébrera dans un vestibule ou corridor attenant à 
la salle commune et communiquant avec elle.

Quant à la deuxième condition, c’est là surtout qu'il faut 
restreindre et s’en tenir aux principales grandes fêtes de l’année 
et à certains cas extraordinaires qui peuvent se présenter.

Votre requête à l’Évêque, rédigée dans ce sens, aura une 
chance d’être exaucée.



CHRONIQUE DIOCÉSAINE

Visite à la Crèche — Dimanche après-midi, le « mars, la 
Crèche St-Vincent de Paul voyait défiler dans sa longue avenue, 
plus de 75 voitures de Charlesbourg, véritable “ pèlerinage ” 
d'un nouveau genre que dirigeait monsieur l’abbé J.-U. Couture, 
vicaire de la paroisse.

Monsieur le chanoine D. Gosselin, curé, au prône de la messe 
paroissiale, avait lancé l’invitation dfe procurer aux Dames patro­
nesses de l’Ouvroir et aux Enfants de Marie, l’avantage d’une 
visite à la Crèche pour laquelle elles se dévouent si généreusement. 
Un grand nombre de citoyens voulurent être de la “ partie de 
charité.” C’est ainsi qu’eut lieu la pieuse expédition au Refuge 
des “ tout petits

Dès leur entrée au “ Grand Berceau ’’, ils étaient tous invités 
a se rendre à la chapelle, où Monsieur l’abbé J.-B. Derome, 
aumônier de la Crèche, donna la Bénédiction du Saint-Sacre­
ment. Le Jésus des miséricordieux, des petits et des infortunés, 
voulait bien, le premier, offrir ses remerciements à l’élite d’une 
paroisse qui se portait vers les déshérités. Quelle riche bénédic­
tion Jésus-Hostie a fait descendre sur toutes ces âmês de foi 
“ agissante ”,

Alors commença la visite. Tous purent s’incliner, avec 
émotion, sur 200 berceaux de petits abandonnés.

Les aimables visiteurs portèrent le plus vif intérêt A tout ce 
qui concerne les moindres détails de l’Œuvre.

L’ordre parfait qui a régné durant tout le cours de cette inou­
bliable visite a fait l’admii .'Bon des témoins attendris.

Au moment du départ, les 200 pèlerins, fidèles à la plus 
heu euse des inspirations, versèrent une généreuse offrande dans 
“ lf < hapeau ” que Monsieur le Vicaire avait daigné convertir 
en uue aumônière.

Puissent ces généreux visiteurs avoir de nombreux imita­
teurs !

Société de Saint-Vincent de Paul. — Les membres de la 
Société de Saint-Vincent de Paul avaient une assemblée générale 
dimanche soir, le 9 mars, au Patronage de la Côte d’Abraham. 
La tempête qui avait sévi toute la journée avait retenu plusieurs 
membres de la Société à leur demeure, et Son Excellence le Lieute­
nant-Gouverneur, sir Charles Fitzpatrick, qui devait être le con­
férencier de la réunion, n’avuit pu a y rendre,vu l’état des chemins.

Malgré le mauvais temps, il y avait 200 personnes présentes à 
l’assemblée.

Après les affaires de routine, M. Magnan, président du Conseil 
. supérieur de la Société de Saint-Vincent de Paul au Canada, fit 

le rapport des conférences de la ville pour l’année 1918. Voici 
quelques chiffres. Les 32 conférences de Québec ont secouru en
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tout 785 familles formant un total de 1569 adultes et de 2248 en­
fants, ce qui fait en tout 3817 personnes. Ces personnes se groupent 
comme suit : 126 veuves, 246 orphelins ; 226 enfants patronnés ; 
141 malades visités ; 7 n Durants assistés. De plus les Patronages 
de la Côte d’Abraham et Laval ont assisté 540 personnes dont 
490 enfants. Le comité de» Sourds-Muets a placé 50 enfants aux 
maisons de Montréal.

Ces conierences se composent de 1245 membres actifs et de 
2504 bienfaiteurs. L’œuvre de la goutte de lait prospère et la 
Conférence St-Maurice rapporte qu’iï s’est fait 428 vis' es et 
recours à cette œuvre.

Ces œuvres nécessitent des ressources et occasionnent de 
grandes dépenses. Le trésorier donne le rapport de la caisse pour 
1918 : 27 conférences : recettes : $27,935.53. déboursés : 
$25,780.25. Le Conseil particulier de Québec : recettes : 
$20,229.43 ; déboursés : $16,837.28. Patronage St-Vincent de 
Paul : recettes : $38,719.07 ; déboursés : $38,093.00. Patronage 
Laval: recettes : $6,378.27 ; déboursés : $8,853.14. Comité des 
sourds-muets : recettes : $856.43 ; déboursés: $2,800.00. Club 
des Marins catholiques : recettes : $1,583.22 ; déboursés :
$1,449.63. Total des recettes : $97,701.95. Celui des dépenses 
est de $93,813.05. Il y a encore le rapport du “Chez nous du 
soldat ’* qui ne sera prêt qu’en mai prochain. En ce moment 
les recettes sont de $15,000.00 et les déboursés de $12,000.00. 
M. Magnan lit ensuite un appel fait par M. d’Hendecourt, pré­
sident général de la société à Paris, à tous les membres des con­
férences en faveur des populations des régions dévastées de France 
et de Belgique. Cette communication a été envoyée à chaque 
conférence.

Plusieurs ont déjà répondu à cet appel pressant, et le Prési­
dent croit qu’il sera capable d’offrir au nom de la Société St-Vin­
cent de Paul du Canada une somme de $2,000.00.

Avant de terminer la séance, M. Magnan parle du centenaire 
de feu le Dr Painchaud, fondateur de la Société Saint-Vincent de 
Paul au Canada. En effet, c’est en juin 1818 qu’est né ce grand 
chrétien, et les fêtes auront lieu en juin prochain.

A TRAVERS LES DIOCÈSES
Montréal.— S. G. Mgr Bruchési est parti pour Rome. Il s’est 

-mbarqué à New-York, le 27 février dernier. Sa Grandeur est accompa­
gnée par M. le chanoine E. Chartier.

Ottawa.—I# 22 février dernier, ont eu lieu à la cathédrale d’Ottawa, 
au milieu d’une foule venue de tous les coins du pays, les funérailles de
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sir Wilfrid Laurier, ancien premier ministre du Canada, chef de l'Oppo­
sition.

La levée du corps a été faite par le R. Père Laflamme, curé du 
Sacré-Cœur, paroisse de sir Wilfrid.

Le service a été chanté par Son Excellence le Délégué apostolique, 
Mgr Pietro di Maria, assisté de Mgr J.-O. Routhier, vicaire général du 
diocèse d’Ottawa, comme prêtre-assistant. MM. les chanoines Campeau 
et Plantin, d’Ottawa, agissaient comme diacre et sous-diacre d’honneur. 
M. l’abbé M.vrand, curé de Ste-Anne et confesseur de sir Wilfrid, et M. 
le chanoine Pauzé, représentant le Collège de l’Assomption, AJma Mater 
du défunt, agissaient comme diacre et sous-diacre d’office.

L’oraison funèbre a été prononcée, en français par 8. G. Mgr O.-E. 
Mathieu, archevêque de Régina et ami intime de nir Wilfrid Laurier ; 
en anglais par le Rév. Père Burke, pauliste, de Toronto.

Dans le chœur de la Basilioue on remarouait, à la tête d’un grand 
nombre de prêtres et de religieux venus de toutes les parties du pays 
NN. SS. P.-E. Roy, archevêque de Séleucie et auxiliaire de S. E. le car­
dinal Bégin, Brunault, évêque de Nicolet, Gauthier évêque de Philippo- 
polis et auxiliaire de S. G. Mgr Bruchési, Mgr Dugas, v. g. de Joliette, Mgr 
Dorais, v. g., de VUleyfield.

Après l’absoute les restes mortels de l’homme d’Êtat ont été 
déposés dans le cimetière Notre-Dame.

— Par son Conseil municipal la ville de Hull s’est consacrée officielle­
ment au Sacré-Cœur. Une statue du Sacré-Cœur est installée dans 
là salle des délibérations ; et il vient d’être décidé qu’un monument au 
Sacré-Cœur sera érigé cette année sur la place de l’Hétel-de-Ville. 
Les considérants sur lesquels s’appuie la décision du Conseil sont de 
l’ordre le plus élevé et affirment la royauté sociale du Sacré-Cœur.

C’est un bel exemple tout à l’honneur de cette ville.

— Les 25 et 26 février dernier, s’est tenu à Ottawa, le cinquième 
Congrès de l’Association d’Éducation canadienne-française d’Ontario. 
L’hon. sénateur Landry, président de l’Association, Va présidé, quoi­
que à peine remis d’une longue et grave maladie.. A la tête des 600 
délégués des pères de famille canadiens-français d’Ontario, on re­
marquait NN. SS. Béliveau, archevêque de S.-Boniface, Latulipe, 
évêque de Haileybury, et un nombreux clergé composé de prêtres 
séculiers et des représentants des Oblats, des J >uites, des Dominicains, 
des Capucins, des Pères du Sacré-Cœu;, des Pèv i de la Compagnie de 
Marie, les Pères Mariâtes, des Clercs de Saint-V iateur, des Frères des 
Écoles chrétiennes.

Le Congrès a siégé à huis clos, sauf à la dernière séance où M. Henri 
Bourassa a parié sur la conservation de nos traditions religieuses. Le 26 
au'matin, les Congressistes ont assisté à une messe solennelle, à la cathé-

â
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drale d’Ottawa. Le R. P. Marion, O. P., a prononcé un éloquent 
sermon sur la presse catholique.

A part les questions d’éducation, le Congrès s’est occupé de la 
question économique.

Toronto. —S.G. Mgr McNeil, aicbevêque de Toronto, au cours d’une 
Lettre pastorale qui a été lue dans U -tes les églises de son diocèse, signale 
et appuie l’appel fait par le Saint-Père et par le gouvernement canadien 
en faveur de prières pour le succès du Congrès de la paix. Il ajoute qu’il 
convient de prier aussi pour le triomphe général de la justice et celui 
de la charité.

VARIÉTÉS
1S-TU POUR ÇA, TOI t

Un prêtre de Troyes raconte ceci :
Je fus appelé, un jour, auprès d’un vieillard aveugle, et qui, 

malade depuis longtemps, n’avait pas rempli ses devoirs reli­
gieux. “ Ma vieille, avait-il dit à sa femme, de sa voix rude, je 
sens que ça va être la fin ; je ne veux pas partir sans être en 
règle : va me chercher tel prêtre. Dis-lui ce que je veux, et 
vite !

J’accours sans retard. Voulant m’assurer, comme c’est 
nécessaire, si mon homme avait la foi, et lui remémorer en même 
temps les vérités essentielles, je lui demandai :

— Croyez-vous en Dieu, notre Créateur et notre Maître ?
— Bien sûr que j’y crois !
— Croyez-vous en Jésus-Christ, le Fils de Dieu, qui s’est 

fait homme e„ qui est mort pour i.ous sur la Croix P
Silence. Je vois mon homme découvrir ses deux bras, et, à 

mes regards ébahis, il montre en tatouage, sur l’un de ses bras, 
une croix de grande dimension, avec l’image du Sauveur, et sur 
l’autre, un ostensoir parfaitement dessiné.

— Si je ne croyais pas, me dit-il, est-ce que j’aurais ça ?
La réponse était convaincante. Je ne doutai plus qu’ayant 

confessé su. son bras la foi au divin crucifié, il ne l’eût gardée aussi 
dans son cœur. Un instant après, me montrant de nouveau le 
crucifix imprimé sur sa chair en caractères ineffaçables, il ajo ita :

“ Voulez-vous savoir à quoi ça m’a servi un jour, il y a bien 
des années ? Dans la construction d’une ligne de chemin de 
fer, je fus pris dans un éboulement avec plusieurs de mes cama­
rades. Quand on parvint à nous dégager, j’avais une jambe 
broyée et on m’avait étendu sur le talus, en attendant du secours. 
On avait placé tout à côté de moi un camarade doùt le corps
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n’était plus qu'une plaie et qui paraissait n’en pas avoir pour 
longtemps. J’étendis vers lui ce bras où il y a un Christ, et je 
lui demandai :

— “ Est-tu pour ça toi P ” — Oh 1 oui, qu’il me dit.
— “ Eh bien, embrasse le bon Dieu qu’est là représenté, et 

recommande toi à Lui.
“ Ce qu’il fit avec empressement de tout son cœur.
“ Quelques minutes après, il rendait le dernier soupir ”.

[Bulletin paroissial de St-Germain-VAuxerreis.\ 

LES LIVRES
J. Mejasson, docteur de l’Université, ancien interprète militaire. Ce que 

tout soldat français doit savoir d’allemand. Petit guide militaire avec la pronon­
ciation et l'accentuation. Ille édition. Paris-Lyon (Librairie Emmanuel Vitte). 
Vol. in-16 de 88 pages. Prix : 1 franc 60.

Ce Guide militaire qui, dès son apparitio avait recueilli les suf­
frages très flatteurs des grands chefs français : maréchaux Joffre et 
Foch ; généraux de Castelnau, Baratier, de Maud’huy, Thévenet, a 
subi d’heureuses modifications qui en font le vade-mecum indispensable 
aux vaillants soldats tenant garnison en Alsace, ou chargés de l’occupa­
tion des rives du Rhin. Les situations les plus diverses, toutes les néces­
sités de la vie de garnison en pays allemand, toutes questions d’ordre 
militaire ont été prévues. Les demandes sont faites de manière à amener, 
autant que possible, une réponse par oui ou par non, par ja ou nein. La 
prononciation et l’accentuation sont figurées à l’aide de procédés si 
simples oue ce Guide peut être utilisé par tous les soldats, même par 
ceux oui n’ont aucune connaissance de l’allemand.

M. Jean-Fbançoib Pouliot, avocat. Le Droit paroissial de la province de 
Qutbee. Imprimé par L’Action Sociale Limitée, Québec. Beau volume, relié 
pleine toile, 636 pages. Prix : $8.00. En vente chex les éditeurs : L’Imprimerie 
“ Le St-Laurent Limitée", Rivière-du-Loup (en bas).

L’ouvrage de M. l’avocat Pouliot, le Droit paroissial de la province 
de Québec, est paru depuis quelques semaines. De partout s’élève un 
concert de louanges sur la valeur de ce livre, et l’auteur a déjà reçu des 
témoignages nombreux la part des membres de nbtre épiscopat, des 
prêtres les plus disting-: «‘de notre province et de nos hommes de loi 
les plus éminents. Qu’il nous suffise de reproduire ici quelques-unes de 
ces appréciations : “ L’importance des matières traitées dans ce volume, 
dit à l’auteur Son Excellence Mgr Pietro di Maria, délégué apostolique, ne 
peut échapper ni à ceux qui font de l’étude des lois leur occupation habi­
tuelle, ni à ceux dont la conduite doit être régie par cette législation. 
Aussi en nos jours troublés par tant d’idées malsaines ou subversives 
rien ne peut être plus avantageux à l’Église et à l’État qu’une exposition 
scientifique des vrais principes du droit, surtout en ce oui concerne les 
matières mixtes. Les mettre en bonne lumière est le propre d’un 
esprit ferme et éclairé ; les défendre contre l’erreur est l’acte d’un fils
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dévoué de l’Église.’’ Mgr L.-A. Paquet dit de son côté : “ La coordina­
tion des matières, le choix des textes, l’abondance et la richesst de la 
documentation, donnent à votre livre une valeur que sauront apprécier 
tous les esprits curieux de la science des lois. Le clergé y trouvera une 
mine de renseignements.” Nous n’ajouterons rien, ces éloges parlent 
par eux-mêmes. Rappelons cependant aux membres du Clergé qu’ils 
doivent se hâter de doter leur îabriuue de ce livre nécessaire, parce que 
l’édition s’épuise rapidem .nt et qu’il n’en sera pas fait un second tirage.

BULLETIN SOCIAL
FAITS ET ŒUVRES

L'HONNEUR PROFESSIONNEL

Au procès-verbal de l’Assemblée générale des Gouverneurs du 
Collège des Médecins et Chirurgiens de la province de Québec 
(Montréal, 10 juillet, 1918) nous lisons au chapitre VI que le 
Bureau provincial de médecine a déclaré actes dérogatoires à l’hon­
neur professionnel : la vente de boissons alcooliques ou enivrantes, 
et le frit de donner des certificats ou ordonnances habituelle­
ment et sans raison médicale, pour obtenir des boissons alcooli­
ques ou enivrantes.

Or les journaux ont rapporte dernièrement la condamnation 
d’un médecin de Québec pour vente de liqueurs enivrantes ; et, à la 
Législature, on a entendu un député raconter qu’il avait vu 
mn certificat de médecin prescrivant dix pintes d’alcool. Voilà 
deux cas où l’honneur professionnel de nos médecins est en jeu. 
Il ne parait pas que le Conseil de djscipli ni le Collège des 
médecins s’en soient encore émus.

On dirait que certains règlements ne viennent au jour que 
pour un perpétuel sommeil. C’est encore dérogatoire à l’honneur 
professionnel que d’abuser habituellement des boissons alcooli­
ques ou des préparations narcotiques ou anesthésiques : cocaïne, 
éther, chloroforme ou autres substances analogues pouvant pro­
duire l’ivresse et l’inconscience. Nous avons dans nos campagnes 
des médecins alcooliques et alcoolisant, d’autres sont morphino­
manes, cocaïnomanes. Qui s’en occupe ?

On affirme, peur excuser la multitude des certificats médicaux 
donnés à des habitués de la bouteille, qu’il y en a un grand nombre 
de faux. L’honneur professionnel est en jeu. Où sont les médecins 
qui élèvent la voix pour protéger leur signature ? Notre “ Bureau 
médical” a-t-il commencé une enquête pour s’informer des faits, 
et demander la punition de ceux qui ont aussi indignement abusé 
du nom des médecins ?
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LIPPE POUR LM BONNES M CEPES

Il existe à Montréal un groupe d’hommes de toutes conditions 
qui s’étant rencontrés dans les retraites fermées à la Villa S. 
Martin, se sont liés d’amitié, et travaillent, de concert, à des œuvres 
d’apostolat. A leur tête se trouvé un comité dit : “ Comité des 
Retraitants Dans le numéro de mars de la Vie Nouvelle, 
organe des “ Retraites fermées ” nous voyons que ce “ Comité ” 
a étudié d’une façon toute spéciale la question des bonnes mœurs. 
“ Il a recherché les moyens à prendre non seulement pour répri­
mer, mais aussi pour prévenir le vice.’’

Ce Comité a institué une “ Ligue de» bonne» mœur» ”.
“ Cette Ligue comprend un comité central composé de quel­

ques membres du Comité des retraitants et des représentants de 
plusieurs de nos principales organisations nationales et sociales. 
A ce comité central, se joignent les comités paroissiaux dits de 
surveillance, qui sont maintenant établis dans presque toutes les 
paroisses de Montréal. La besogne de ces comités paroissiaux 
consiste à faire la guerre au vice sous toutes ses formes dans leurs 
différents quartiers, jusqu’à ce qu’ils en soient purgés. Des 
méthodes discrètes et efficaces ont été récemment adoptées et 
donnent d’excellents résultats.”

Nous savons aussi que “ La Ligue ”, veut entrer en relation 
avec tous les curés de la Province afin de faire une organisation, 
pour recevoir et placer les jeunes filles quand elles quittent les 
campagnes pour la ville.

Ce sera excellent.
E.-V. L., ptre.

LES DÉFUNTS DE LÀ CROIX NOIRE
On recommande aux prières de tous les associés de la Société 

diocésaine de Tempérance de la CROIX NOIRE — selon les dis­
positions de l’article 19 des Règlements :

S.-Fabien de Panet : MM. Louis Fouamea et Joseph Campeau.— S.-Odile« 
de Cramboume : MM. Pierre Dbouin, Léon Daomw ; Mmes Alice Giouèbb, 
Angélins Parent, G. H aies B ; Mlle Ê milia Gubnbttb.— S.-Anselme (Dorches­
ter) : MM. C. Roter, Raoul Mebcibb, G. Mabcbau, Nsp. Rot, F. Bilodeau, 
A. Rot, J. Vaillancoubt, A. Beaudoin ; Mmes Nap. Rot, Z. Brochu, O. 
Bégin, veuve de Jos. Tuboeon.— S.-Prosper (Dorchester): MM. Chs Pruneau, 
V. Paquet, C. Buteat,, M. Landbt, M. Talon, A. Laçasse, Ths Dbouin, 
D. Lanoeueb, D. Rot, J. Rodrigue, A. Rancoubt, G. Champagne, R. Labo, 
chellb, F. Simoneal ; Mlles F. Gilbert, M.-A. Labochelle, C. Rancoubt, 
Y. Côté, D. Champaone, C. Mercier, M. Gemme, F. Breton, G. Gilbert.—
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S.-Philippe de Ntri : MM. L. Michaud, L. Lemieux, D. Dubé, A. Chamber- 
land, E. Ouellet ; Mmes A. Caron, T. Dumaib, J. Perron, A. Boucher, A. 
Lavoie.— S.-Julie de Sommereet : MM. A. Huart, H. Huart, A. Dion, N. 
Beaudoin, A. Beaudoin, T. Blanchet, A. Cloutier, J. Jacques, J. Lemieux; 
Mlles M. Cloutier, D. Côté, A. Labonté, I. Labonté, D. Plante.— S.-Sophie : 
M. F. Baril.— S.-Bernard (Dorchester) : MM. Pierre Parent, Louis Jacques.— 
(S.-Benjamiv (Dorcheeter) : MM. Odilon Bolduc, Paul Veilleux.— S.-hidore 
(Dorchetter) : M. Toussaint Aubert.- - S.-Ontrime (Kam.): MM. André 
Ouellet, Elxéar Ouellet, Armand Blanchet ; Mme Vve J. Coürct ; Mlle 
Élisabeth Pelletier.— L’Enfant-Jteve (Beauee) : M. Alfred Poulin.— MM. 
Mathias Lachance, Rosario Rhéaume, Léon Gagnon, Tom McIntyre, 
Siméon Jacques ; Mlles Lydia Roy, Rose-Anna Turcotte — N.-D. du Mont- 
Carmel (Beauee) : M. loseph Lebel ; Mmes W. Ploubdb, E. Boucher ; 
Mlle Alexina Lévesqu.l— Kamouratka : MM. Pierre Desjardins, Léo Le­
blanc, Starislns Mi chaud, Guillaume Blais ; Mlle Anna-Marie Pelletier ; 
Mme Antonia Abton.— S.-Eleuthire (Kam.) : MM. François Mionault, Isidore 
Bérubé, Mmes Delvina Pelletier, Antonia Bérubé.— S.-Ephrem de Triny : 
MM. Georges Grenier, Pierre Poulin, Alexandre G.' enier, Roméo Rodrigue, 
Orner Lonochamps, Raymond Champagne ; Mlles Alfredine Hamel, M.-Anne 
Pomerleau, üonalda Dorval.— S.-Raymond (Portneuf) : MM. Napoléon 
Génois fils, Lauréat Génois, Ft.dinand Génois, Ferdinand Plamondon, 
Louis Trépanieb ; Mlles Marie Paquet, Yvonne Gingbas, Audiana Cantin, 
Irène Leclerc, Irma Génois, Delphipe Génois.— S.-Samuel de Oayhuret ; 
Mlles Rosanna Bouffard, Olivine Lachance, Delia Bouffard.— S.-Lamber 
de Ltvie : MM. Antoine Blouin, Albeit Nadeau.— S.-Maurice de Thetford : 
M. Adélard Lemieux.— N.-D. det Laurentidee : MM. Adélard Boucher, 
Théodore Bédard, Aimé Fortier, Emile Verset— S.-Tite dee Cape ; MM. Oli­
vier Cauchon, Axarie Labranche, Arthur Lachance, Joseph Lachance, 
Léonidas Bolduc, Rosanna Lachance. Thomas Gravel, Elxéar Paradis, 
Jean Poulin; Mlles Malvina Fortin, R< senna Lachance, M.-Louise Duchaîne. 
Marie Savoie, C. Simard.— S.-PhiUae de Villeroy : MM. Émile Bbaudbt, 
Wilfrid Bbaudbt, Mme Georges Laroche.— Lee Ecureuile : MM. Joseph Go­
din, Wilfrid Papillon, Mmes Pierre Drolet, Vve Célestin Dussault, Vve 
Sérephin Dussault, Alphonse Trépanieb, France P âgé, Mlle Félicité Ger­
main.— S.-Caeimir: MM. Phydine Trottieb, Tréfilé Perrault, Ernest 
Lefebvre, Alcide Dolbec, Henri Martin, Henri Trottieb, Elxéar Saint- 
Germain, Mlles M.-A. Gbandbois, Êva Tessier, R.-A. Perron, Laura Dbvost, 
Marie Laquerre et Hermine Richard.— S.-Denie (Kam.) : MM. Joseph 
Raymond, Jean Lévesque, Joseph Dionne, Théophile Boucher ; Mlles 
Élisabeth Duré, Arthémise P lourde.— S.-Victor de Triny : MM. Stanislas 
Bolduc, J.-A. Lessard, Louis Tardif, Philibert Lessard, Chs Poulin, Adal­
bert Poulin, Napoléon Veilleux ; Mlles Alfréda Boucher, Olive Cloutier, 
M.-A. Mercier, Marie Veilleux, Georgiana Drouin, Corinne Bolduc, 
M.-Louise Gagné.— L’Ange-Gardien : MM. Audinat Lefebvre, Émile Ma­
thieu.



ASSURANCE FONDS DE PENSION

CAPITAL AUTORISÉ - - - ■
Aetif du Ponds de Pension le 

31 décembre 1918 - - -

♦500,000.00

tnta iionom eo ci étais» ruiiom

411 1380
334 14,228
240 24.402
468 33,166
500 41,269

Sld4e 5,206 S 16,461.04 
80,010 170,67030
47.067 423.74631
6^,468 772.686.00
77.410 1,463,440.4331 déc.

Continue* cette progression pendant vingt ans, vous 
sures une idée des sommes énormes dont disposeront 
Les Prévoyants du Canada, lorsque le temps de payer 
les rentes sera venu. <

ANTONI LESAGE,
Oérant-OénéraL

Siège Social : Edifice "Dominion” 126, St-Pierre, Québec.
Bureau à Montréal : Chambre 23, SDIMCS “LA FAT UE" 

M. X. Lesage, Gérant
Agent A Québec : M. Stanislas 06té, BergervUle. QuEaee

mAm

M



IF» oca
UN BON CONSEIL
Pour contribuer eu succès d’une bonne oeuvre, tout en épargnant de 

l'argent, les Fabriques et les Communautés religieuses ne sauraient mieux 
faire que d’accorder leur patronage à l'H6tel-Dieu du Sacré-Cœur à 
Québec. Elles trouveront là, en plus d'un vin de messe approuvé par 
l'autorité diocésaine, des hosties confectionnées avec le plus pur froment.

Grandes, 60c. le cent - Petites, $1.60 le mille
Ainsi que plantes et fleurs naturelles, pour ornementation d'autel 

et décoration d’église
Tous y trouveront (encore des petits " Manuels t.u Sacré-Cœur de 

Jésus", publiés avec l’approbation de Son Êminenee le card nal Bégin, 
pour la modique somme de :

25c. l'unité — $2.76 la dos — $20.00]le*cent
Une commande est sollicité;

il

HOTEL-DIEU DU SACRÉ-CŒUR DE JÉSUS il 
Td. 3007. N Avenue du Sacré-Cœur Qüinnc, P. Q.

AUX HOMMES D’OEUVRES
A VENDRA à des conditions faciles 

ou à louer une grande propriété à St- 
Romuald, ancien hôtel BOULÉ, situé sur 
le bord du fleuve, grande maison conte­
nant quarante chambres, avec fournaise et 
améliorations modernes, le tout en parfait 
ordre. Conviendrait pour hôpital, sana­
torium ou juvénat.P

S’adresser à
A. CARRIER & FILS

LÉVIS



1 TANGUAY
I

& LEBON î
A Architectes et Evaluateurs

20, RUE D A5GUILLON i
T Téléphone I486. yyp QUEBEC. 1

JOBIN 8 PAQUET
riRBLANTIUS 
- PLOMBIERS -

72-7S, Cote iTAbraham, Québec. •

Plomberie Moderne, Vee Illation, Éclai­
rage an Gaael à l'Electricité,Téléphona 
el Soaaeriee Electrique», Système de 
Chauffage à Eau Chaude, à la Vapeur 
el h Air Chaud, Couverture eu Métal, 
etc. Fourniture» de Matériau* de Plom­
berie, Chauffage, G as. Electricité, 
Pompe» en Cuivre et en Fente, Tuyaux 
et Ajustement» pour Aqueduc, Poélee, 

Fer blanc et Cuivre, Etc.

LIBRAIRIE A.-O. PRUNEAU
60. .?(/*? ST-JEAN, QUEBEC.

Ornement» d'égliae, Tissns en soie couleurs liturgiques: Damne 
Moires, Taffetas, Tissus en laine pour tentures et soutanes d'en­
fants de choeur, Toiles pour lingerie d'église, Surplis, Aubes, Bas 
d’aube en dentelle, Gases or et argent, Point lamé d'er, Galons, 

Dentelle», Franges, Glands or et argent.

\



Q*Bâl AU OA* ABA MUM fin

F. CERNICHURO â FRERE
Dereun, Argente un et NUkeleun eur srttolee mKelUguee.

f 872, BUI CAINT-JEAN
QUÉBEC.

Febrieetieu et réparaMea 4e ruu sacréa de teutee deeeriptiene, de chaadahmi 
eteetne breeees d’églieee, de eeetellerie et argenterie de table.—CUelere artb- 
Unne.—Dernre, argentan et niekelure eur métal.—Seudurei en or et en argent. 
—Tente et échange d’orférrerie et breneee d'égli w.—Spéeialité de Tarai* io alté­
rable peer kronee.

VIN DE MESSE
“ P U R E Z A

Oertiâeats d’authenticité et de pureté 
approuvée par B. O. Mfr l’archevêque 
de Montréal. .*«

FRIZ IT ÉO H AIT TILL O N B ST* DEMANDE.

LAPORTE, MARTIN, Limitée
SS*. Rue St-Paul Ouest MOHTRÉRL.

EMILE JACOT
MONTRES ET HORLOGES DS PRÉCISION 

travail TnAn soiomR u vovn entH

OPTIQUE SCIENTIFIQUE n^SZÜe^liSSSS.

•S, ru Saint-Joseph, - - QUEBEC



Bu vente
L'image du Sacré Cœur de Loublande

Cette .mage eit imprimée en douse couleurs et reproduit fidèlement l’aqua­
relle originale, dans sa merveilleuse inspiration, peinte par une religieuse sur les 
indications de Claire Perchaad, la Voyai»' e de Loublande. I 1

Permet pour livre 0.06 l’unité 0.60 la dous. 13.60 le eent.
Moyen format, 10 x 10), 00.76 l’unité.
Grand format, 17 x 36, $1.60 l’unité.
Frais de poste en plus.

Lee promettes du Sacré Coeur expliquées, par le B P. Joe. E. Preeenoa. 
Nouvelle édition en français. Un volume de 460 pages et plus de 60 belles illu s 
tentions éprouvé par Son Eminence le Cardinal Bégin. . Cet ouvrage a pour bat 
de propage la dévotion au divin Coeur de Jésus et d’aider par sa vente à de 
bonnes oeuvres telles que missions et collège apostolique. Se procurer un ou

fusieurs volumes et les faire circuler donnera aux souscripteurs un titre spécial 
In "onsième promesse”. Prix $1.76 l’exemplaire, franco $1.86.

Prés de 1100 volumes vendus en quelques mois 1

LA LIBRAIRIE GARNEAU
47, rue BUADE - - QUEBEC.

LA CIE J.-A. [ANGLAIS 6 FILS
LURADIES - EDITEURS - IMPORTATEURS

0108 ST DÉTAIL

177, RUE SAINT-JOSEPH, - - QUEBEC.
Editeurs des livres de plain-chant ;
KGiedual et Vespéral, Paroissien Noté, Extrait du paroiasiea noté. Ordre des 
sépultures. Ces livres sent publiés avec l’autorisation de 3. G. Mgr l’Arche­
vêque de Québec.

Seenés généraux peur le Osaeée. dee cloches Irauealeee BATAS», 
oASAsma sa satmtaotios.

Articles religieux l Statuettes, Baeeee, Huile de huit leurs, Livres de prièreo. 
livras de prix.

BpéaéaUMs :—Fournitures d’éeelee. Mobilier scolaire. Tableaux de mueér 
■ éclairs, «ta., etc





J. H

* * * * QUÉBEC

LA MULLSUBB ST LA PLUS AHCIBKN* MAISON D’ÉFICBBIBB. 
A QUÉBEC

RIOUX & PETTIGREW
■'honore de compter parmi ses clients un grand nombre de 

maisons d'éducation et de membres du clergé.
Nous donnons des bas prix pour Thés et Cafés achetés par les 

communautés religieuses

GIGNAC, LIMITÉE
MARCHANDS DE BOIS BT MANUTAOTUMBB8

: 141, rue de l'Église TSlSpbeoe SMS QUÉBEC.

■ois ds oomstetotioe ni toutes sonna. - ri» u««,
wee. Bel» blaec, Pltebph, 1. C. Fil, CMe» reege, CM»# blae», Fréa», Oie». 
a». 8r»bl», Cefieei, W•»•» eoli, Noyer Teedre, A«alee, Bai» loin, ita.
Perte», CbA»e», Per»»»»»»», leloeei*. Comptoir». Dlrillve». Boucs d'igtiae», 
-‘‘‘■ml»». V»S»e- Seee de reysf». Heit-Ceae», «te.

MOOLUai ' ET lliaiSIER A PLANCHES

PICARD & DUQUET
BNR

HORLOGERS ET BIJOUTIERS 
:S, rue St-Jean,.............................QUEBEC

MONTRES, HORLOGES et BIJOUX de TOUTES SORTE! 
Reparations de Montres, Horloges. Ouvrage garanti. 

SPÉCIALITÉ : Médailles et Insignes pour Sociétés 
Répaeations de Vases Sacrés, Etc.

LES FOURRURES 
HOLT, RENFREW & Co., Limited 

SONT LES MEILLEURES
’ RUE BUADE

4a



LA CAISSE D’ECONOMIE
DE NOTRE-DAME DE QUEBEC

BANQUE D’EPARGNES 
Fondée en 1848

BUREAU PRINCIPAL
Haute-Ville, Quebec, No 21, rue St-Jean.

SUCCURSALES A QUEBEC :
ST-ROCH, coin des rues 8t-Joseph et du Pont, 
ST-SÀUVEUR, No 801 rue St-V*Usr.
J ACQUIS-CARTIER, coin des rues St-Joseph et Caron. 
ST-JEAN-BAPTISTE, No 479 rue St-Jean.
RASSI-VILLE, No 68 rue St-Pierre.
LIMOILOU, Coin 416me Avenue et 6ième rue.

SUCCUR8AI.es A LEVIS :
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la côte).

RUE EDEN, No 20, (sur la côte).
SONT OUVERTES LIS SAMEDIS ET LUNDIS SOIES, 4*TàS.M lires, 

le, sueeunalM isivsntes : 8T-BOCN, ST-SAUVEUB, JACQUES- 
CAETIEK. ST-JEAN-EATTISTE, LIMOILOU

EVE EDEN.

BANQUES 1 DOMICILE
Ne pas oublier que la CAISSE D'ECONOMIE offre aux familles Se 

petites BANQUES en métal que l’on garde chez soi et dans lesquelles 
les parents et enfants peuvent placer leur petites économies qui sont 
ensuite, sur demande, entrées dans un livret que la Caisse leur foeimit 
et sur lesquelles il est payé un intérêt.

COFFRETS DE SÛRETÉ
COFFRETS DE SURETE a louer au BUREAU PRINCIPAL et w 

la SUCCURSALE DE ST-ROCH, pour la garde de débenturee, *oeu- 
meats importants,,bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D’ECONOMIE, en raises même de sa charte et 4e la
sature de see opérations, offre à tes déposants des fanatisa eaeep
tioanellee.


